
 
« Nous vivons avec des éléments  incompatibles ; une pensée unie et circulaire 
n’existe plus depuis que nous n’acceptons plus les « explications de l’inexplicable 
par le surnaturel.  
Nous avons tous quelque chose de schizo à moins de mettre des œillères.  
 
Le premier nom donné à la schizophrénie était « discordance », mot que l’on 
retrouve aussi chez Héraclite (550/480 av JC)   « les contraires  s’accordent,  la 
discordance crée la plus belle harmonie : le devenir tout entier est une lutte…» 
 
Aujourd’hui  les  recherches de la physique concernant le chaos initial confirment 
cette idée : l’ordre nait du désordre. 
 
La peinture/sculpture qui réunit deux systèmes à l’intérieur d’une œuvre est une 
manière d’évoquer le monde pluriel. Pour ce monde, pour déceler son 
harmonie,  il faut un regard vairon. » 


